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PROTECTION D'UNE P,OPULATION DE_ CRAPAUDS COMMUNS (BUFO BUFO) 
EN LISIERE DE LA FORET DE FONTAINEBLEAU 

Située en lisière sud 
de la Forêt Domaniale 
de Fontainebleau, la 
plaine de Sorques est 
constituée par une 
mosaïque de milieux, 
dont les plus impor­
tants sont les plans 
d'eau, les boisements 
naturels ou artificiels, 
les prairies, ainsi que 
le Loing et ses abords. 

Chaque printemps, 
une importante popu­
lation de crapauds 
communs (Bufo Bufo) quittent la 
forêt domaniale pour aller pondre 
clans un de ces étangs (Lustrat, 
1995b). 

Malheureusement, ces amphibiens 
doivent traverser une route et 2.500 
individus périssaient écrasés chaque 
année (Lustral, 1994), jusqu'à ce que 
nous mettions en place une opération 
de sauvatage, qui nous permette de 
sauver chaque année un nombre de 
plus en plus important d'animaux 
(3.848 crapauds communs sauvés au 
printemps 1995). 

Mais le succès de cette opération de 
sauvetage s'est aussi doublé d'une 
étude réa I isée par l'associa tian 
NATURE RECHERCHE (Lustrat, 1994, 
Lustrat, 1995b) qui a permis de loca­
liser les passages utilisés préféren­
tiellement par les amphibiens pour 
traverser cette route, à l'aller comme 
au retour. 

Suite à notre demande, et après 
quatre années de sauvetage, le 
Département vient de metb·e en place 

Sorques - Crapauduc - Ph. Lustrat 

quatre passages souterrains (crapau­
ducs) au début de l'année 1996. Ces 
"crapauducs" sont composés de 
tuyaux passant sous la route et dis­
posés aux passages utilisés préfé­
rentiellement par les crapauds. 

Dès le printemps 1996, nous avons 
observé le comportement des cra­
pauds devant ces installations : ils 
n'ont pas hésité, guidés par les 
planches de bois, ils sont arrivés aux 
buses placées sous la chaussées, et 
les ont suivies pour traverser la route 
et ressortir de l'autre côté où ils ont 
été pondre en toute sécurité. 

Un nombre de plus en plus impor­
tant de grenouilles rousses et agiles 
(Rana temporaria et Rana dalmatina) 
traversent cecce route pour aller 
pondre dans les plans d·eau de 
Sorques (89 individus en 1995). 

Ces étangs abritent aussi des tritons pal­
més (Triturus helveticus), des tritons 
ponctués (Triturus vulgaris), des gre­
nouilles verres (Rana esculenta) et des 
grenouilles rieuses (Rana ridibunda). 
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D'autres espèces, très 
rares dans la région 
(Lustrat, 1995a) sont 
présentes : le crapaud 
calamite (nufo cala­
mita), et le pélodyte 
ponctué (Pélodytes 
punctatus). 

Dans le sud seine et 
marnais, on ne 
connaît qu'une autre 
localisation pour ces 
deux espèces : la 
plaine de Chanfroy en 
Forêt  de Fontaine­

bleau (Lustrat. 1994). 

En lisière de ce site, nous avons noté 
la présence de la coronelle lisse 
(Coronella austriaca), espèce très rare 
clans cette région. 

En plus de l'intérêt herpétologique, 
il existe sur le site deux espèces de 
plantes protégées au niveau régio­
nal (Arnal et Siblet, 1993), et nous 
avons noté la présence automnale 
de l'autour, espèce rare au niveau 
régional. 

De plus, ce site constitue la seule 
zone de contact entre la Forêt de 
Fontainebleau et le Loing. 

Le Conseil Général de Seine et Marne 
vient d'acquérir ce site dans le cadre 
de la Loi sur les Espaces Naturels 
Sensibles des départements. 

La gestion de ce site devra être extrê­
mement prudente, et tenir compte 
de la biocliversité. 

Des études poussées devront être 
menées, notamment en ce qui 



concerne le processus de recolonisa­
tion par la faune er la flore de milieux 
forrement modifiés par l'homme. 

Je tiens à remercier le service "Envi­
ronnemenr" du Conseil Général de 
Seine et Marne, qui nous apporte son 
aide rout au long de cette opération 
mise en place des insrallations de sau­
verage, surveillance et prorection du 
site, ainsi que Geneviève MARTIN er 
Michel GODEFROY pour l'aide quïls 
m'ont apportée au sauvetage de ces 
amphibiens durant quatre années. 

Sans eux, plus de 12.000 amphibiens 
auraient péri écrasés ... 
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PROTECTION DES REPTILES ET DES BATRACIENS DE LA FORÊT DE FONTAINEBLEAU 

1 - INTRODUCTION 

Dans le précédenr numéro de "La 
Voix de la Forêt" (1996/1), un dos­
sier sur le plan d'aménagement syl­
vicole 1996 de la Forêr Domaniale 
de Fontainebleau a été publié par les 
membres AFF du Comité Scientifique 
des Réserves Biologiques de Fontai­
nebleau, accompagné d'une carte 
localisant le projet de zonage en 
réserves biologiques et en séries d'in­
térêt écologique. 

Dans ce même numéro, paraissaient 
les résultats d'une étude que nous 
avons réalisée pour l'ONF sur les rep­
tiles et batraciens de la Forêr de Fon­
tainebleau. 

L'objet de cet article consiste à ana­
lyser le degré de protection des rep­
tiles et batraciens rares ou 
exceptionnels de la Forêt résultant 
du nouveau Plan d'Aménagement de 
la Forêt. 

2 - LES REPTILES RARES 

OU EXCEPTIONNELS 

Deux espèces de reptiles sont rares 
à Fontainebleau : 

- la coronelle lisse (Coronella aus­
triaca),

- la vipère bérus (Vipera berus).

Les causes de rareté de ces espèces 
sont mal connues en raison du faible 
nombre de données concernant les 

observations anciennes ou récentes 
de ces espèces. 

Cependant, la coronelle lisse est un 
serpent discret dont l'observation est 
difficile, et son statut réel pourrait 
être modifié, si des prospections 
intensives étaient menées. 

La vipère bérns, est en limite sud de 
répartition, et a besoin de milieux 
humides, relativement rares à Fon­
tainebleau. 

Ces espèces sont dispersées clans la 
forêt, et aucun site ne présente un 
intérêt particulier pour leur sauve­
garde. 

Deux espèces sont exceptionnelles 

- le lézard vivipare (Lace1ta vivipare),

- la couleuvre vipérine (Natrix
maura).

Le lézard vivipare vit dans les endroits 
humides, ce qui explique sa rareté à 
Fontainebleau. Cette espèce est loca­
lisée dans un seul site de la Forêt : 
au Long Rocher, qui est classé désor­
mais en Série d'Intérêt Ecologique 
particulier. 

La couleuvre vipérine est en limite 
septentrionale de répartition : pro­
bablement introduite à Fontaine­
bleau, elle est localisée dans deux 
mares de la forêt. Elle semble ne se 
maintenir que clans une seule : la 
mare de Franchard, classée en Série 
Paysagère et d'Accueil du public. 

Co,·onelle- Ph. Lustral 
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3 - LES BATRACIENS RARES 

OU EXCEPTIONNELS 

Trois espèces sont rares à Fonraine­
bleau 
- le triron crêté (Triturus cristatus),
- l'alyte accoucheur (Alytes obstetri-

cans),
- le crapaud des joncs (Bufo cala­

mita).

Deux espèces sonr exceptionnelles 
- le pélodyte ponctué (Peloclytes

punctatus),
- la rainette verte (Hyla arborea).

Les causes de rareté de ces espèces 
peuvent être classées en deux par­
ties : 
- les prélèvements (triton crêté et rai­

nette verte),
- le manque de biotope favorable

(alyte accoucheur, crapaud des
joncs et pélodyte ponctué.

L'alyte accoucheur, le crapaud des 
joncs et le pélodyte ponctué ne sont 
localisés que dans un seul site : la 
plaine de Chanfroy ( voir article clans 
le présent numéro), classée depuis 
plusieurs années en Réserve Biolo­
gique dirigée ; malheureusement, le 
comité de gestion de ce site ne com­
prend aucun spécialiste en herpéto­
logie. 

La rainette verte n'est présenre que 
dans les mares des Couleuvreux, clas­
sées désormais en Réserves Biolo­
giques dirigées. 

Le triton crêté n·est présent que clans 
quelques mares du nord de la Forêt, 
dont certaines sont classées en Sé1ies 
d'Intérêc Ecologique particulier. 

4 - DISCUSSION 

Le tableau ci-dessous montre que le 

Couleuvre vipérine (Nat,·ix Mau,·a) - Pb. Lu.strat 

nouveau Plan d'Arnénagement de la 
Forêt de Fontainebleau prend en 
compte l'aspect herpétologiq ue, 
puisque sur les six espèces n·ayant 
qu'une seule localisation en forêt. 
cinq voient leurs habitats protégés. La 
6ème espèce (la couleuvre vipérine), 
n·est sans cloute pas indigène à fon­
tainebleau. 

Deux espèces rares (la coronelle et 
la vipère bérus) sont disséminées 
dans la forêt et aucun site particulier 
ne nécessite une protection forte. 

Les habitats de la plupart des espèces 
de reptiles et batraciens rares ou 
exceptionnels de la Forêt de Fontai­
nebleau sont désormais protégés. 

1 ous espérons vivement que l'aspect 
herpétologique soit pris en compte 
clans l'élaboration des plans de ces 
milieux remarquables. 

Pour cela il est nécessaire d'élargir 
la comité scientifique de gestion de 
ces rése1ves, afin que des spécialistes 
de toutes les disciplines puissent don­
ner leur avis sur les interventions à 
effectuer sur ces sites exceptionnels. 

5 - CONCLUSION 

Ces mesures sont très encourageantes 
pour l'avenir de la faune herpétolo­
gique de la Seine et Marne, puisqu·en 
faisant suite à la protection des étangs 
de Sorques (achetés par le Conseil 
Général au titre des espaces sen­
sibles. et protégés par un arrêté de 
protection de biotope) en raison de 
la présence c1·une importanre popu­
lation de différentes espèces d'am­
phibiens (voir article dans le présent 
numéro), notre département possède 
enfin des sites protégés pour les 
amphibiens et les reptiles. 

Protection des habitats des espèces n'ayant qu'une localisation en Forêt de Fontainebleau 

ESPÈCES 
PROTECl10N DANS L'ANCIEN PROTECI10N DANS LE NOUVEAU 

PIAN D'AMÉNAGEMENT PIAN D'AMÉNAGEMENT 

Lézard vivipare aucune série dïntérêt écologique particulier 

Couleur vipérine aucune aucune 

Alyte accoucheur réserve biologique dirigée réserve biologique dirigée 

Pélodyte ponctué réserve biologique dirigée réserve biologique dirigée 

Crapaud des joncs réserve biologique dirigée rése1ve biologique dirigée 

Rainette verte aucune réserve biologique dirigée 
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L'EXCEPTIONNEL INTÉRÊT HERPÉTOLOGIQUE DE LA PLAINE DE CHANFROY 

La plaine de Chanfroy est une éten­
due caillouteuse et sableuse, parse­
mée de quelques arbustes épineux, 
située en Forêt Domaniale des Trois­
Pignons. 
Deux mares, recreusées par l'Office 
National des Forêts (Lustrat, 1994) 
permettent le développement d'une 
végétation palustre. 
L'intérêt ornithologique (Siblet 1984, 
Siblet 1989, Spanneut 1993) et bota­
nique (Arnal et Arluison, 1989) de la 
réserve biologique de la plaine de 
Chanfroy est désormais bien connu. 
L'intérêt mammalogiquc du site (Lus­
tra t, à paraître) demande à être 
confirmé : en effet, la présence d'une 
espèce très rare au niveau régional. 
le chat sauvage (Felis sylvestris) a été 
soupçonnée en 1989 (Pouteau et 
Spanneut, 1990) mais ce mammifère 
n'a jamais été observé depuis, malgré 
des recherches poussée (Lustrat et 
Vignon, 1991). 
Depuis de nombreuses années, nous 
prospectons de jour, comme de nuit, 
ce site afin d'y inventorier la faune 
herpétologiq ue. 
Nous avons utilisé plusieurs tech­
niques : pêche dans les plans d'eau 
(autorisation du Ministère de l'Envi­
ronnement et de l'Office National des 
Forêts, que je tiens à remercier), 
observations et écoutes diurnes et 
nocturnes. 
Les espèces que nous avons inven­
toriées sont les suivantes 
- la grenouille verte (Rana esculenta),
- la grenouille r ieuse (Rana ridi-

bunda),
- la grenouille rousse (Rana tempo-

raria),
- la grenouille agile (Rana dalmatina),
- le triton ponctué (Triturus vulgaris),
- le triton palmé (Triturus helveticus),
- le crapaud commun (Bufo bufo),
- le pélodyte ponctué (Pelodytes

punctatus),
- le crapaud calamite (Bufo calamita),
- l'alyte accoucheur (Alytes obstetri-

cans).
Certaines espèces sont très com­
munes, comme le groupe grenouille 
rousse/grenouille agile, dont nous 
avons trouvé 127 pontes au p1intemps 
1991, réparties dans les deux mares. 

D'autres sont très rares, comme le 
pélodyte ponctué. le crapaud cala­
mite et l'alyte accoucheur qu'on ne 
trouve nulle pait ailleurs dans le mas­
sif de Fontainebleau (Lustrat, 1995a). 
en raison notamment, de leurs exi­
gences biologiques. 
Les chaos rocheux entourant cette 
plaine sont extrêmement riches en 
densité de lézards verts (Lacerta viri­
dis) et de lézards des murailles 
(Podarcis muralis). La vipère aspic 
(Vipera aspis) est aussi présente dans 
ces rochers. 

La Plaiue de ChanJ,.oy - Photo P. Lust,-at. 

Dix espèces d'amphibiens sont pré­
sents dans la plaine de Chanfroy, soit 
77 % des espèces présentes en Forêt 
de Fontainebleau, qui  compte 
13 espèces (Lustrat, 1996). C'est le 
site le plus riche de la Forêt de Fon­
tainebleau en diversité spécifique 
d'amphibiens, suivi de près par la 
mare de Franchard qui est habitée 
par sept espèces d'amphibiens (Lus­
trat, 1995b). 

La plaine de Chanfroy est classée en 
réserve biologique domaniale, mal­
heureusement, le comité de gestion 
de ce site ne comprend aucun spé­
cialiste en herpétologie alors que les 
mesures de gestion écologiste de ce 
site ont été effectuées par des her­
pétologistes amateurs (Lustrat, 1995c). 

D'ailleurs, le groupe de travail per-
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manent des réserves biologiques 
semble ignorer l'intérêt herpétolo­
gique de la plaine de Chanfroy : les 
panneaux posés à l'entrée de ce site, 
indiquent l'intérêt botanique, orni­
thologique et entomologique, mais 
ignorent l'exceptionnel intérêt her­
pétologique. 
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